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g g Gouverner la France à Gauche, c'est se souvenir que 
I l la République est née de l'abolition des privilèges, et 
W qu'elle n'est rien sans l'égalité des droits et la justice 

sociale. Car les inégalités n'ont jamais rimé avec les 
droits humains », a rappelé Pierre Laurent, lors de son discours 
à la conférence nationale du Parti. 
Les oreilles de F. Hollande et M. Valls ont dû siffler, eux qui 
s'évertuent un peu plus chaque jour à nous démontrer que 
Gouverner la France à Gauche n'est pas leur intention, ni 
pour aujourd'hui, ni pour demain, qu'il n'y a pas d'alternative, 
comme le disait si bien MargaretTatcher. 
Le Medef, lui, peut dormir sur ses deux oreilles. Il jubile mais, 
cela ne va pas assez vite, alors il en redemande. Il est de bon 
ton d'accuser les syndicats, comme la CGT, d'irréalistes ou 
de jusqu'au boutistes, lorsqu'ils revendiquent des hausses de 
salaires pour les salariés. Mais le Patronat, lui, peut indécem­
ment réclamer, on lui cède, c'est normal pour un gouverne­

ment pro-business. D'ailleurs, le Medef envisage, tenez-vous 
(bien, une semaine d'action (du 1 au 8 décembre) pour dire la 
souffrance des patrons (?) Sans doute celle de ne pas avoir 

assez de liberté pour licencier, pour précariser, de ne pas avoir 
assez d'exonérations de cotisations, ou de ne pas pouvoir cas­
ser le code du travail assez vite. 
La coupe est pleine. Il est plus que jamais urgent de préparer 
une alternative de Gauche à l'échec programmé de F. Hol­
lande et M. Valls. Pour cela il faut rompre avec l'obsession des 
dividendes, abandonner l'impasse de la diminution du coût du 
travail et s'en prendre au coût du capital pour répondre aux 
attentes et besoins populaires. Tels seraient les bons choix 
pour gouverner la France à Gauche. Et c'est ce qu'attend la 
très grande majorité des électeurs de gauche de 2012, qui ne 
veut pas de la politique conduite aujourd'hui et qui se sent à 
juste titre trahie. 
Face à l'échec programmé du pouvoir socialiste, à la possible 
victoire de la droite et du Front National, un autre scénario 
est possible, il est à écrire avec toutes les forces politiques 
de gauche qui luttent contre l'austérité, avec des militants 
syndicalistes, du monde associatif... Les communistes, en 
ont largement débattu lors de leur conférence nationale des 
8 et 9 novembre, dont un des points principaux était l'ana­
lyse et l'appréciation de notre démarche de rassemblement, 
pour une politique, pour une majorité et un gouvernement 
de Gauche. 

m Hervé Buffat 
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Vie du Parti 

Conférence Nationale 
des 8 et 9 Novembre 

Alternative politique et espoir. 
Le cap de la conférence nationale du PCF des 8 et 9 novembre 
était clair. Plus de 800 délégués étaient présents et le meeting 
conclusif de Pierre Laurent, devant 1 500 personnes a fixé la 
feuille de route d'un parti qui endosse «le problème de la gauche 
dans son ensemble» pour en finir avec le choix de l'austérité et 
des politiques sécuritaires. 

Les débats ont donc eu lieu, dynamisés par la volonté d'être à la 
hauteur de la situation politique. Presque six mois après la no­
mination de Valls 2, il s'agissait d'établir un diagnostic précis de 
l'état du pays, d'analyser la cohérence des choix à l'œuvre, de 
comprendre la rupture qui est en train de s'y opérer entre le sys­
tème institutionnel, ses représentants et la population ; d'enga­
ger toutes les forces et énergies disponibles pour un mouvement 
d'ampleur contre cette politique, de dégager des pistes pour la 
construction d'une autre voie à gauche pour la transformation 
sociale. 

En est ressorti la nécessité d'une activité du PCF sur le terrain du 
rassemblement mais également de la bataille d'idées, en capacité 
de peser contre le fatalisme ambiant. De même s'est affirmé le 
besoin de se réinvestir fortement dans le FdG afin qu'il retrouve 
sa vocation première d'être un outil efficace pour aider au déve­
loppement des luttes sociales et à la convergence des forces poli­
tiques, sociales et citoyennes pour une alternative de progrès à 
vocation majoritaire. 

Dans les travaux immédiats des communistes : amplifier le front 
des luttes sociales et contre l'austérité dans la poursuite du 
15 novembre, réunir nos militants et nous engager dans la prépa­
ration concrète des 1 000 rencontres de proximité qui vont par­
ticiper du mouvement d'Assises pour la transformation..., entrer 
très rapidement dans la préparation des cantonales que nous 
voulons aborder comme un rendez-vous important du débat pour 
la reconstruction d'un espoir face aux politiques d'austérité, le 
spectre de la droite et du FN. 

• Marie-Pierre Vieu 

Fête de l'HumaôS, un bilan à faire... 
Une fête comme notre fête départementale, se prépare, se discute, s'enrichit des points 
de vue de chacun, pour toujours s'améliorer davantage. Pour cela il est nécessaire de 
se concerter afin d'en échanger les points positifs et négatifs et envisager son avenir 
sereinement. 
Dans ce contexte une réunion est prévue le : 

Samedi 29 novembre à 17 h 30 
A la salle des fêtes de Salle-Adour 

Mais si la discussion est essentielle voire indispensable, il est tout aussi évident de la terminer par 

un repas convivial et fraternel 
Une participation de 8 € sera demandée. 
Il est impératif de réserver le nombre de repas avant le 25 novembre 2014 
Fédé PCF65 - © 05 62 93 12 67 ou Yvette Lesage © 0 6 14 51 62 01 
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Ce vendredi 7 novembre 2014, le temps 
maussade et une pluie fine incessante 

n'ont pu décourager les quelques 200 amis 
de Daniel présents à l'inauguration de la 
place qui porte son nom. Ce lieu, point de 
rassemblement traditionnel des luttes de 
l'Arsenal et de départ de la manif ultime 
du 3 juin 2006 avant la fermeture du site, 
symbolisera désormais l'engagement d'un 
militant. 
Car donner sur le site GIAT le nom de Da­
niel Gerbault à une place est une recon­
naissance rendue à un homme, un syndi­

caliste, un élu tarbais dont l'intégrité, le 
dévouement et l'humanité ont toujours 
été exemplaires. C'est aussi le plus bel 
hommage qui pouvait être fait à l'histoire 
d'une entreprise qui accompagne notre 
histoire locale et à tous ces arsenalistes qui 
jusqu'au bout se sont mobilisés et battus 
pour leur outil de travail. 
Nous ne vous cacherons pas non plus notre 
émotion de voir l'engagement d'un com­
muniste, camarade et ami honoré. 

Le Communiste et la Socialiste 
Ne vous méprenez pas, il ne s'agit 

pas d'une nouvelle histoire d'amour 
comme on en trouve dans les romans 
photos à l'eau de rose avec œillet à la 
boutonnière en prime. Non : le Commu­
niste toute modestie mise à part c'est 
moi-même et la Socialiste 
c'est ni plus ni moins 
que Delphine Batho 
ancienne Ministre 
de l'écologie dans 
le deuxième gou­
vernement de l'ère 
Hollande et propre­
ment « virée » par le 
Président et son premier 
ministre de l'époque Jean 
Marc Ayrault. 

Comme je vous le dis, étant donné 
mon âge et mon état de décrépitude 
j'ai la sagesse de comprendre, et c'est 
bien dommage pour moi, que je ne peux 
avoir la prétention de séduire cette belle 
et jeune personne. Mais toute honte bue 
et n'en déplaise à tous les « bouffeurs » 
de solfériniens qui pensent qu'il suffit de 
construire un mur ou de dresser un cordon 
sanitaire entre les deux gauches pour créer 
une alternative politique, je me suis trouvé 

des convergences avec Delphine Batho à 
l'occasion de l'interview qu'elle a accordée 
a « L'Humanité Dimanche » No 21526 du 
16 octobre. 

Elle dit entre-autre dans le titre : « Il ne 
peut pas y avoir de transition énergétique 

sans renationaliser EDF ». 
L « Dans l'énergie, le 

modèle issu de 1945 
a été mis à mal par 
les libéralisations, 
les changements de 
statut, on a donné 

les clefs au marché et 
c'est un échec total ». 

Autres morceaux choisis : 
Parlant de l'orientation gou­

vernementale « L'élan de départ 
n'a pas été conforté par des déci­

sions de transformation sociale. Un 
choix décisif est intervenu qui n'a pas été 

débattu collectivement : éviter un choc 
avec les marchés financiers ». 

En ce qui concerne les pressions du patro­
nat sur le gouvernement par exemple : 
« Je l'ai vu sur la question des barrages 
hydrauliques : il y avait une alternative à 
l'ouverture à la concurrence, on pouvait 

créer un établissement public ; au lieu de 
cela, le choix a été fait de faire un cadeau 
aux lobbies ». 
Quant à la construction d'une alternative 
politique : « Beaucoup se contentent de cri­
tiquer la politique d'austérité en mettant 
un bémol... Dans ce que disent les fron­
deurs, par exemple, il n'y a pas de projet 
positif, d'alternative crédible et sérieuse... 
ça me paraît insuffisant par rapport à la 
gravité de la crise politique dans laquelle 
est la gauche aujourd'hui ». Il existe des 
idées, une énergie positive dans les asso­
ciations, les syndicats, les entreprises : « la 
question est que cette énergie positive 
dans la société devienne consciente de sa 
force, se mette en mouvement et qu'elle 
s'exprime sur un plan politique ». 

La morale de ma petite histoire c'est que 
je crois fondamentalement et passionné­
ment aux échanges d'idées pour avancer 
vers un monde meilleur et peu m'importe 
les oukases de ceux qui veulent vérifier qui 
est détenteur de la carte du PS du PC du 
PG ou de la société de chasse de la Saint 
Hubert. L'essentiel est selon moi de per­
mettre à notre peuple de reconquérir sa 
conscience perdue.. 

• Bernard Latger 
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Amis £ a s t 6 r o p o d 6 2 
n la voit depuis peu de retour dans nos Pyré-

Inées, cette bête mythique que l'on respecte et 
'qui fascine autant qu'on la craint. Cet animal dont 
on dit qu'il enfante des dieux, capable d'anéantir des 

royaumes entiers et de créer tant de légendes dans l'imaginaire 
des petits et des grands. Le loup, ce loup magnifique lorsqu'il 
capte dans ses yeux la lumière de la lune, lorsque, solitaire, il 
combat pour la sauvegarde de sa race mais que l'on range par­
fois dans la tribu des indésirables. Dans la chanson populaire il 
évoque souvent la tyrannie féroce, celle des nazis, car comme 
cette peste, il résiste aux temps et avance sournoisement « à pas 
de loups », jusqu'à ce que la proie, candide et suffisante ne puisse 
plus s'échapper. C'est ce loup-là qui occupe mes pensées, ou plu­
tôt mes oreilles puisqu'il est le héros d'un des titres majeurs du 
denier album de Kebous : PUZZLE. « Quand reviendront les loups, 
distingués citoyens, lequel est-ce d'entre vous qui me pendra 
demain. Combien serez-vous donc amis gastéropodes à saluer le 
nom d'un fùhrer à la mode ». 

Kebous est un enfant du rock, il a quelque chose du 
loup, pas de celui qui symbolise l'extrême droite, 
mais celui qui lutte encore et encore bien qu'il 
voie s'éteindre sa race, un loup lucide qui hurle et 
s'alarme de voir fondre sur nous les pires idéologies, 
de voir un peuple français insouciant et soumis à la 
banalisation des thèses lepénistes. Le peuple tiède, 
médium de ceux qui regardent les excès en vitrine 

de librairie, sur des écrans de télé et qui n'ont d'yeux pour les 
bêtes sauvages que dans l'enclos sécure d'un zoo. Ces blaireaux 

en col blanc, arrogants d'apparence formateurs de larbins maîtres 
de valets, simples communs aux communs des mortels qui ne 
s'entichent que d'eux-mêmes mais qui construisent la banalité 
de ce pays amputé jour après jour du patrimoine des justes. Amis 
gastéropodes ! Puisque nous avons oublié le sens de la politique 
celle de la rencontre simple, de la proximité, du voisin, du copain, 
celle qui nie toute forme d'indifférence, celle éloignée des élites 
et de leurs vociférations médiatiques, il vous faudra ramper en­
core et encore. 

Je n'aime pas ces tièdes coquilles baveuses dont on veut nous 
parer, par contre j'aime Kebous son écriture sa musique et son 
dernier album, à coup sûr le meilleur. Cet opus possède l'âme du 
loup jusque dans sa façon de traiter la folie passionnelle, l'amour 
au creux des cours, l'amour au creux des corps. 

Et toujours ce combat magnifique 
contre les possédants de ces âmes 
et de ces cours. Il n'y a aucune tié­
deur ni confort nombriliste dans ces 
15 titres majestueux, 15 chansons 
auréolées de la grande terre du rock, 
terriblement présent dans sa plus 
grande noblesse. Ceux qui auront 
l'idée d'écouter ce cri magnifique se 
diront peut être « voilà ce que vous 
êtes, voilà ce que nous sommes ». 

Que les autres continuent à s'émer­
veiller des escroqueries de Fauve ou 
de Shakaponk, car comme conclut le 
titre avec lequel j'ai commencé cet 
article. « Rira bien celui qu'on pendra 
le dernier ». 

Pierre Domengès 
Éleveur de pingouins 
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